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Depuis plusieurs annéer, l’église
Notre-Dame re transforme, Cons- Ÿ truite plutôt en vue de recevoir beau- | coup de monde qu'avec l’idée:u’en | = faire un monument:-architectur'al et
une œuvie d'art, sa nudité, sa lour- _ deur, sa carrure offensaient l'œil; la ! œichesee des vêtements sacerdotanx, EU. ban l'éclat des illuminations juraient avec ces bancs communs, ces colonnes en bois, ce plancher vermculu, ces vitres poudreuses, cet orgue à peine ébauché, criard, sans buffet, laissant à nu toute une mécanique élaborée, ressemblant, avou ses mille pièces, à l'immense toile d'araignée qui formait œur autour de la couche de la “ belle
au bois dormunt,” ou encore, aux
poulpes HIBAATANQUeS décrits par los légendes.
“Les bancs communs ont été rem.
placés par d’autres plus riches, plus confortables. plus élégants; les colonne: en bois sont disparues sous les décorations qui ornént maintenant toute l'église; le planclier vermoulu, sous peu, sera renouvelé; les vitres poudreuses sont à la voiile de recevoir la visite du balai; l’ancien orgue a été enlevé: su place est prise par un instrument dont s’honoreraient, à juste titre, les premières cathédrales
d'Europe. .
C’est au zèle et à l'esprit artistique
du Révérend Messire Sentenne, curé
de Notre-Dame, que sont dues toutes ces récentes améliorations. C'est à
son tact, à son flair, à ce don, qu le distingue, de pressentir le mérite la-
tent, que Messieurs Casavant doivent d'avoir été choisis comme facteurs du nouvel instrument."
Ce: choix, très heureux pour nos jeunes facteurs, qui ont trouvé là l'occasion de porter leur nom dans les moindres recoins de l'Amérique et daus les principales
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villes d'Europe, n'en est ras moins heureux pour Notre-Dame, qui se trouve avoir un instrument unique, admirable,avec des qualités spéciales, qui ne pouvaient être obtenues que des Messieurs Casavant, tunt à cause des études ad hoc et des voyages qu’ils ont faits en Europe, qu’à cause de leur esprit éclectique, ingénieux, et de leurs connaissances scientifiques, solidifiées en cette circonstance par les avis du Dr $S. Duval, à la collaboration duquel ils doivent plusieurs améliorations: introduites dans leurs orgues. |
Aussi, ce ne sout pas les premiers facteurs venus qui eussent pu sixner avec assurance, et réussir en tous points, le devis imposé à Messieurs Casavant.
Voici, par exemple, les paragra-
hes 13, 14, 15, 18,19, 20, 21,22 de ce
devis, qui sufliront pour prouver que le talent, la routine et les à-peu-près n’eussent pas été suffisants pour mener à bonne fin la construction du nouvel orgue de Notre-Dame :
“ 130 Les touches des claviers à mains devront enfoncer sous un effort maximum de six onces, : |
140 La transmission du mouvement des claviers à mains, aux soupapes, de- . vra être telle que celles-ci: puissent exécuter quatre cents battements par minute. | | |
‘150 Il faudra qu'un renfoncement d’un quart de pouce d’une touche quelconque des claviers à mains fasse _ parler distinetement, et à la fois, tous les tuyaux que cette touche commande, soit directement soit indiréctement, par les accouplements,. ‘
‘180 Chaque bouton de régistre devra sortir sous l'effort maximum de six onces, et rentrer de même.
‘190 L'’étendue de leur course ne devra pas excéder un pouce,
‘200 Les pistons de combinaisons devront s'enfuncer sous un offort de seize ONCES. ;
‘210 Leur enfoncement ne devra pas excéder trois-huitièmes de pouce,
“220 Les pédales de combinaisons devront s'enfoncer sous un effort maximum de huit livres, et leur courso ne devra pas dépasser deux pouces.” | hs A ce :: Tout. ceci est mathématique, ne laisse de jeu à aucune opinion, reste
inflexible devant le caprice et l'entétement, ne permet aucune discussion
Combien d'orgues, à Montréal et ailleurs, n'eussent jamais été acceptés si les autorités s'étaient munies d'un semblable contrat!
Nous avons dit que l'orgue de No 6tre-Dame possédait des qualités spéciales : c’est surtout le nouveau mode d’accouplements qui est admirable, et précieux pour l’organiste. ;
Alors que dans le système ordinaire les combinaisons d’aécouplements sont très restreintes etexigent un ré-
istre pour chacune d'elles, l'orgue de Notre Danse se prête à un nombre infini de combinaisons avec tout simplement neuf régistres.
Voici de quelle manière ces combinaisons s’obtiennent :
Les quutre sommiers, correspondant aux quatre claviers manuels, peuvent être mis en communication
soit avec le ler clavier,soit avec le2me
clavier. Ainsi, on peut jouer Grand- Orgue et Récit sur un clavier en
même temps qu’on joue Grand-Orgue et Solo sur l’autre. Ceux que les com-.
binaisons intéressent pourront s’exer-
cer à trouver toutes celles praticables par cétte nouvello disposition,
De plus, l'octave, soit grave, soit supérieure, d’uri même jen ou de deux jeux, (ou de n’importe quel nombre), quels qu'ils soient, peut s'obtenir par un régistre accouplant le ler clavier au 2me clavier, On peut ainsi nonseulement obtenir simultanément.
n'importe quelle combinaison de timbres à l’octave, muis aussi doubler la force de l’orgue.
Enfin, cette disposition des accouplements permet toutes les combinaisons imaginables des sommiers, chose qui n’ést possible sur aucun autro orgue,
Le ‘ Sommie: de Pédales” correspond au ‘Clavier de Pédales,” lequel peut s’accoupler aux quatre claviers manuels,
Pour les cinq claviers, Messieurs Casavant, ainsi, d'ailleurs, qu'ils y étaient astreints par leur contrat, ont employé la forme et la disposition recommandées par le ‘ Collève des Organistes ” de Londres, et adoptées comme normales par presque tous Îles facteurs, Ce type de construction, basé sur la logique, sur l’observation, l'expérience, ét sur la moyenne de la stature humaine, est d’un grand 8e-
cours pour quiconque se trouve en face d’un orguo nouveau, "x
L'orgue actuel diffère en plusieurs points de celui qu’on s'était d’abord propoxé, de celui spécifié dans le contrat. Les autorités de l’église ont sagement fait en se décidant à le compléter dès avant l'inauguration; de leur cô'é, les facteurs, entraînés par l'amour de leur art, ont perfectionné l'instrument, sont ullés au-delà de leurs obligations, mème au détriment de leur propre bourse. #
Du l'on vouloir du curé et des marguilliers, de l'habileté et du dévouement des facteurs, est résuité l'orgue dont voici la nomenclature:
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RÉGISTRES MÉCANIQUES
96 Quintolophone 32.
97 Crescendo (gaucbe).
98 Crescendo (droite).
99 Tremolo.
100 Ventii.
8 ‘‘ Pédales de combinaisons ” à “ ajustement automatique.” 2 Pédales-ventil.
2 Pédales d’Expression.
1 Pédale Grand Jeu. .
1 Pédale- Crescendo. ; 26 Pistons de combinaisons fixes.
Levier pneumatique pour l'action des claviers. |
Système tuhulaire pour le tirage des jeux.
Action éleetriqra nour la ‘“ Pédale de Crescendo,” les ‘‘Bou‘ons de Combinais ns”!
. et les ‘ Pédales de Combinaisons.” Por: ie mue par quatre moteurs bydrauiques.
Nombre total des tuyaux, 5,572.
Coût de l'instrument, $35,000.
: Les jeux du ‘ Récit ” sont, naturellement, enfermés dans une ‘ boîte expressive,” dont le jalousies sont mues par une ‘Pédale à Bascule."” |
Les jeux du ‘ Solo ” sont pareille-
ment enformés dans une ‘boîte ex-
pressive”” mise en mouvement par
. une seconde ‘‘ Pédale à Bascule.””
Un mécanisme aussi simple qu'’utile fait agir ces deux ‘Pédales à Bascule ” soit séparément, soit simultanément dans le même sens, soit même simultanément en sens inverse, produisant ainsi un échange d'intensité dans les timbres.
Deux vis “e réglage, placées do chaque côté de chaque clavier, permettent à l'organisto de fixer la hauteur des touches, sur place.
Les huit “ Pédales de Combinai.
sons” à ‘‘ajusiement automatique ” sont disposées par paires, les quatre
\de droite n’agissant que sur les régistres placés à la droite de l'orgapiste, les quatre de gauche n'agissant que sur les régistres placés à sa gauche. Selon le: besoins, une ou deux à la fois peuvent fonctionner par un simple mouvement du piel. Ces pé-
. dales, dues au tempérament chercheur et inventif dudocte:r $S. Duvai, ont é!6 utilisées pour la première fois par Messieurs Casavant, C'est une des inventions les plus remarquables
dans l’histoire de la facture de l’or- ë gue. tal + Déjà, M. Roosevelt, le prand fnc- à teur américain, autotisé p._ l'inven- fl teur, les applique à tous les grands .
orgues qu’il construit. ._
Ces ‘Pédales de Combinaisons,” ainsi que leur nom l'indique : à.
‘‘ ajustement automatique,” au lieu d'être fixes, invariables, comme elles l'étaient. jusqu'à ce jour, peuvent, au gré de l’organiste, recevoir n'importe quelle . combinaison do”+ l'orgue est susceptible. Or, les 8 ux de l'orgue Notre-Dame en ermettent des millions et des mil-
te à dons pee. Pl
Chaque morceau de musique demandant des combinaisons qui lui sont
propres, cet ‘ajustement automati-
que” devient d'un précieux inestimable, surtout pour les jeunes orgapistes, les inexpérimentés, les timides, les nerveux, qui se trouvent ainsi
pouvoir préparer d’avance, à tête re-
posée, les combinaisons voulues.
En outre de ces huit ‘“ Pédales de.
Combinaisons,” il y a, placées immédiatement au-dessus d'elles, trois autres pédales : |
1o Une ‘‘ Pédale Grand-Jeu,” faisant parler instantanément toute la puissance de l'orgue, sans tirer ni repousser aucun régistre.
20 Une ‘Pédale-Ventil,” faisant taire tous les jeux forts de la pédale, et, (détail qui n'existe absolument
que dans l'orgue Notre-Dame), faisant cesser l’action des accouple-
ments; permettant ainsi l'emploi du pédalier, avec lés jeux doux sur les manuels, sans repousser aucun des ré-
gistres de la pédale, Un bouton de régistre permet d'obtenir le même ré:
gultat avec la main quand les pieds sont oCCupés. so |
Sr pe
30 Une pédule spéciale, placée à l'extrémité gauche de la console, agit sur les jeux du Récit, et ne laisse entendre absolument que les ss tirés au moment où on l’abuisse. Une nouvelle régistration, préparée sur ce élavier, pendant que cette pédale est abaïssée,ne pourra avoir effet que lorsqu'elle sera levée ; de là Le nom “ différée,”’ donné à cette pédale.
La ‘“Pédule Crescendo”” est à bascule, comme les deux employées pour manœuvrer les boîtes du Récit et du Solo. Elle permet de tirer et repousser, un par un, et dans un ordre graduel, tous les jeux de l'orgue. Elle marque un immense progrè, sur la ‘“ Pédale C:cscendo ”” du fameux or-
ue d'Ulm, et du grand orgue de Xlogne. | Les vingt ‘“ Pistons de Combinai-
sons fixes ” sont placés au-dessous de chaque clavier, et ainsi distribués: 4 au Posi'if, 6 au Grand-Orgue, 6 au Récit, 4 au Solo. |
Cet orgue aux 82 jeux, qui, surtout avec ses accouplements à l'oétave, demande un si grand appr'ovisionnement d'air, est admirablement pourvu sOus Ce rapport, au point qu'on
peut dire qu'il y a surabondance.
Chaque sotimier, à part les réservoirs ordinaires, à 8on réservoir propre, placé immédiatement au-dessous, Le vent nécessaire pour les moteurs pneumatiques fuit partie d’un système entièrement séparé et indépendant de celui alimentant les tuyaux :
ce qui prévient complètement toute secousse et toute saccade.
La pression du vent, basce sur de données scientifiques, varie, selon les besoins, de trois pouces jusqu'à douze, k |
Nous ayons fait “brièvement, sans détails techniques, un exposé du nouvel orgue de Notre-Dame. .
_ Cet cxposé, quelque laconique qu’il soit, est suffisant pour démontrer l'importance et l'excellence de [a partie mécanique de l'instrument.
: Nous ve saurions entreprendre de parler de chaque jeu, où même rien que des principaux, ét do la sonorité en général, sans allonger démesurément la petite esquisse que nous nous sommes. pl'Oposée.
Nous nous contenterons donc de
dire que l'harmonisation de chaque jeu est excellente, que le timbre de
chäque jeu est bien CaraClérisé, en TAPpOrt avec le nom qui lui est atta-
6, én TApport avec leg dimenions ét l'acoustique do. l'église, en
‘atiendre de lui ; Que les “jeux do fonds ” ont la rondeur. la massiveté,
‘9 ‘desquels il prend ga. solennité, e6 qui conviennent Surtout pour l’ac.
COMpagnement de la Musique reli.
-&ieuse et des grandes masses chan-
OMmOiyme à l'orchestre Sont dé ma- ‘&nifiques jeux 80108, jettent une Charmante Variété gur Ja &risaille des ‘“ jeux à bouche ” et se fondent avec beaucoup d'équilibre dans l’ensemble de l'orgue ; que les jeux de Petit calibre sont d’une sonorité Vraiment suave et exquise, | à .‘ Rien ne dispose une âme À l’atten.
rissement et à Ja Prière comme ces sons. Féraphiques, diaphanes, qui
dänt vous entourent, vous pénètrent, s'éMparent de tout votre être, étreigféht le cœur et en font vibrer déliciéüsement toutes les fibres à l'uniss0h avec leurs harmonies enchanteréfiès. Que de poitrin's se gonflent als au point d’éclater et de ressentir là volupté de la douleur!
Messieurs Casavant excellent dans _ l'hâfmonisation de ces jeux aériens.
Oëétte qualité, déjà évidente dans _ leuïé orgues antérieurs, -est encore maïÿuée à un plus haut degré dans leur nouvelle œuvre. FM Les ‘‘ jeux composés,” quoique plus fourtils, proportionnellement, qu’on n’y 686 habitué au Canada, le sont beautôup moins queceux de la plupart dés orgues d'Europe.
Aïn#i, alors que l'orgue Notre- Damé, avec ses 82 jeux, n’a que 27 rangs dé fournitures, celui de la Cathédrale St Denis, avec 69 jeux, compté 81 rangs; celui de Fribourg, avec 61 jeux, compte 36 rangs ; celui de Tours, avec 60 jeux, compte 39 rangs ; Celui de Notre-Dame de Lorette, aÿe0 47 jeux seulement, compte jusqu'à 32 rangs! ie _ L'orgué le plus étonnant sous ce rapport eët bien celui de Weingarten,
qui n'a que 70. jeux, et 95 .
avec ses 7() Jeux, arrive-t.i] au chiffre de 6,666 tuYaux, tandis que celui-de
\otre-Daime, aroc 12 je n’en Possède que 5,572. Com
restreint dû, non Pas à nne | e fournitures: Mais À ce que la plu.
Paré des jeux. n'ont qu’üné échelle trés:bornée très-incomplète. a
… Îl est une Pédale QUO. pos: êdent.la
noûte grand CISue Canadien : C'est la “ Pédale Rinf zando,” Permottant, à Un moment don né,un accentq ‘Une puis-
sance plus.ou moins &Tande, Disons de
ques nous Permettent d'obtenir un 66 + 29 n 4 Fnforzando” de quelque Inten-ité
tes °Xpressives,
Ouvertes brusquement nous &ppor-
tent le forte de 3 Jeux —e0 n'est : pas ‘Une quantité n Eligeable: qu
10, Les deux “bo
20, La ‘“ Pédale Crescendo,” mue vivement, peut.produire un “e rinforzando ” du plus légor, le plus délicat au plus fort; ,
80. L'emploi de la ‘ Pédale Grand- Jeu ' quand il s’agit d’un ‘ rinfor:
zando ” énergique, violent, est tout
indiqué. |
Done, dans ce cas-ci encore, l'orgue Notre-Dame soutient dignement | la comparaison avec nimporte quel autre.
C'est ans-i le sentiment exprimé par le docteur Daval—qui a surveillé la construction de. l' orgue avec un soin des plus minutieux et des plus scrupuleux-— dans. le rapport qu'il « présenté aux uutorités de léglise Notre-Dame, et que nos lecteurs nous sauront gré-de publier in extenso, ainsi que l'opinion exprimée ee M. Frédéric Archer, l'organiste a pelé à présider à l'inauguration de For gue : |
Montréal, 8 mai 1891.
A Messieurs les Curés et Margutiliors de l'Œuvre et Fabrique de In paroisse de Notre-D ime de Montréal:
Messieurs,
Une résolution PARENT bureau,an data du 14 uovembro 1885, nutorisait. * la çoustruc-
tion d’un orgue par les MM. Casavant sous la direction du Dr Duva',” et la marché passé le 28 novembre suivant spéciflait qua cet orgue serait fait ‘sous la direction et surveillance et conformément aux instructions de s. Duval M.D., spétialetnent nommé pour cetta fin par la dite Fabrique,” C'est pour Moiun devoir très agréable de venir aujourd’hui rendre compte de la mis:
sion que Yous m'avez confiée alors. J'at suivi jour par iout la construction de cét.
tastrurent, at je puis certifier que tous 1-8 ronge employés sont de première qua- Non seulement les Messieurs Casavaut out rempli pleiaemant toutés les couditions du devis, ét ont suivi l:s instructions que J'at-pu leur'lonner, mais pour ln. de poiuts ils ont été au-delà de leurs oligations. C'est ainsi que dés jeux moins importants ont été remplacés nar des jeux de 16 pinds; de plu:, ils ont porté l'échelle des claviers à 61 notes au lieu de 58 que comportait le devis, ce qui augmentait de 200 le nombre de tuyaux. ÆEn-sus des pédales de combinaisoné que romportait le devis, ils ont, sur ma demande, mis une pédale donpant instantanément toute la puissanc::d6 l'orgue suns tirer auçeun bouton de régistre.,
lis ont égalément, à ma demandé, mis uns autre pédale tisant les combinaisons du récit pendant tout le temps qu'elle est äbaissée, Ils ont porté le nombre des réser voirs d'air et la puissance des machines hydrauliques bien au-delà de se qui se pratique ordinairement, assurant ainsi une surabondance dans l’approvisiounement d'air, et dans le8 sons une stabilité qu’on rencontre bien rarement.
Eofin, ils ont coustruit la partie du buffet. qui enveloppe la Console de manière à en
faire un ornement pour la tribune de l’orgue. En un riot, les MM. Casavant n’ont absolument rien épargné pour faire de l’orgne da Notre-Dame un des plus parfaits qui existent, et, au témoignage «es artistes les plus distingués qui out examiné cet instrument, ils ont parfaitement réussi. Je cruis pouvoir, saus iudiscrétion,mentionuer l'appréciation ‘de l’artiste éminent qui a inauguré tet iustrument.
M. Archer m’a déclaré, à plusieurs reprises, que l'orgue de Notre-Dame est un des meilleurs sur lequelil ait jamais joué. Ce témoigiage est d’un très grand poids, non seulement à cause de la renommée universelle de celui qui l’a donné, mais encore parce que M. Archer a eu occasion de jouer sur les meilleurs, instruments du moude entier. (Voir, la note). |
En résumé, je conclus que la Fabrique peut, eu toute sûreté, déclarer l’orgue de Notre-Dame tini et accepté.
S. DUvAL, M. D.
I have much pleasure in -endorsing all that Mr. Duval states above, |
I consider the instruurent in all respects atimirable and in my judgment may be cited as the r est and most fully equipped instrumeut on the American continuent.
FREDERIC ARCHER
Nore -Anrès avoir écrit le ranport qui précède, je l'ai mout. 6 à M. Archer, pocr:
savoir si ce que je disais «de son anpréciation rendait bien sa pensée: il me répondit que nou,et q rilatlait dire lui-même ce qu'il pensait de l’instriment; c'ost alors qu’il a écrit ce qui précède.
| à S. DUvAL.
Ce rappvrt si élog'eux du docteur Duval corrobore ce que nous avons dit: que Messieurs Casavant sont allés au-delà de leurs oblisations, et ont été entraînés par le désir de ne rien laisser qui fût susceptible d’amélioration ou de perfectionnement,
Ces jeux de 16 pieds remplaçant des jeux moins importants ont bien dû coûter trois ou quatre cents dcllars - en plus; ces trois notes ajoutées à chaque clavier, les 200 tuyaux en plus ct les pneumatiques qu'ils entraînent, il y à probablement là matière à une dépense extra de trois cents dollars ; et la ‘ Pélale Grand-Jeu,” et lu‘ Pédale différée,” on arrive encore facilement à trois cents autres doliars pour ces nouvelles additions. Que si l'on compte laconsole formant un meuble vraiment riche, les perfectionnements apportés à la souffleric-et probablement dans différentes autres parties de l’instrument—nous ne serions
ocre
pas surpris qu’une nouvelle somme
de deux mille dollars s'ajoutât à celles déjà mentionnées; c’est-à-dire,
à un total de près de quatre miile
dollars! © :.
Oh! ces artistes ! comment voul:zvous qu'ils fassent forture ?
C’est à propos d'homme: comme Messieurs Casavant que Mr C. A.
Edwards écrivait:
Ji is only fair 6o say that we have know, and know, more than one instance of builders who have remained: puor, or, at any rate, have never attaine:l riches, because they were always loth to erevt an instrument without-eXpenudingthereaun the uttirost that was possible in the maicer of labour
._Aaud material uuder the circumstances of
the coutract; wherens, had they merely looked upon the affair as an-ordinary trade transaction, they might, withut any fear of detection, have saved mañy a pound. *
Si au moins la Fabrique de Notre- Dame était de taille à imiter le pro-
cédé des moines de Pabbaye de Wein-
garten envers Gabler, le facteur de
* Il faut dire, en toute justice, que vous avous connu, que nous Conpaissons même plus d’un exemple de fa-teurs d'orgues qui sont restés paüuvres, ou du moius ne sont jatvais parvenus à la fortune, parce qu'il leur répugnait toujours trop de e nstruire ün instrument sans y dépenser la plus
de on, perf à QE
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leur orgue, qui, ji, pourtant n° n'avail pas outrepassé ses obligations !'
L'histoire est simple et courte: les moines exprimèrent leur satisfaction à Gabler, pour l'instrument qu'il ve:
nait de lear construire, en lui donnant, en outre de la somme fixée pour le prix de l'orgue, 6,666 florins : un florin par tuyau,
Uuiliser le talent est bien; le bien rémunérer est encore mieux.
Il nous semble qu'un bonus convenable donné à ceux qui viennent d’éiiger le meilleur orgue d'Amérique, par ceux qui en deviennent propriétaires et en auront la jouissance immédiate et constante, serait de bon ton et bien vu par tout. le monde. Semblable conduite est peu dans nos mœurs, nous le savons. Mais le bon exemple doit surtout venir de haut.
Ayant entrepris "d'écrire sur l’orgue Notre-Dame, nous allons, selon notre... mauvaise habitude, dire
toute notre pensée,
grande =0Mine possible de.travall ét. de ma.criel «’après les conditions du contrat; tandis que, s'ils avaient envisagé cette affaire au point de vue d’une simple transaction commerciale, ils auraient pu, saus redouter la moindre surprise, éparguer bien des louis.
Nous allons apporter. nue note discordante dans ce-concert de louanges que nous ayons fait entendre jusqu'à présent sans restrictions :
L'orgue de Notye-Dame est aussi
beau à entendre-qu'il est... osons le dite... laid À regarder ; ; le mécanisme intérieur est aussi: merveilleux et intéressant à examiner que l'apparènce extérieure est décevante et regrettable,
Ce centre cruellement éventré, ces bords gauchement échancrés font peine à voir.
C’est l’éternelle histoire : les églises sont toujours construites sans :
égard pour la place que doit occuper l'orgue ; l'orgue est constamment sacrifié, ici à une rosace, là à une ogive, ailleurs à une spéculation d'espace ; à Notre-Dame à trois misérables fené- -tres qui ne donnent un peu de lumiére que par le grand soleil de l'aprèsmidi,
Et vous voyez la base de ce grand orgue, lamentablement exigüe, resserrée entre ces trois afireuses fenétres! Et tous les tuyaux des quatre claviers à mains ont été6bligés d'aller chercher nn refuge dans les nuages!
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Ft cette masse semble nén bénoné “reposer sur des échasses !
Franchement, ça n’est pas beau.
Et pour mettre le comble à ce fâcheux tableau, on l'a affublé d’une boiserie mesquine et tout aussi _ ridicule, avec des couleurs d’un cru, d’un vulgaire du plus désagréable ef fet. Autant vaudrait voir un grand seigneur déguisé en polichinelle et “vêtu d'oripeaux !
Il ne serait pas surprenant qu’un jour on se décidât à dépenser quelques milliers de dojlars pour réparer ‘ cette triste erreur, : Les gens de goût applaudiront,.
Heureusement, ce défaut ne gâte en rien l'excellence de l'instr ument, Les facteurs en ont été quittes pour condenser le mécanisme et vaincre certaines difficultés dont ils se sont tirés avec honneur, :
Messieurs Casavant viennent, d'emblée, de prendre place parmi les premiers hommes du pays. Ils viennent dé doter le Canada d'un véritable chef-d'œuvre, dont l'apparition : a ‘causé une profonde sensation et un mouvement d'orgueil bien légitime,
H ne nous reste plus qu'à exprimer
l'espoir que la Fabrique de Notre-Dame entourera cet orgue d’un soin jaloux,respe:tueux ; n’en permettra l'accès qu’à ceux qui en seront tout à fait dignes, et preudra les mesures nécessaires pour qu'il soit scrupuleusement et régulièrement entretenu, comme le sont tous les granis orgues d’Europo.… |
C’est le moins que l'on puisse fuire pour la plus belle, la plus parfaite et la plus durable des œuvres canadiennes,
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